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1034 : c'est le nombre de personnes qui ont été 
gratuitement soignées et traitées par le  
SAMU social d’Oyem, lors d'une mission 

médico-humanitaire organisée au début du mois d'avril. Le 
Samu a ainsi réalisé 45 actes de chirurgie (32 circoncisions, 10 
consultations et 3 kystectomies ou ablation d'un kyste de l'ovaire) 
ou encore 42 consultations prénatales. Dix paires de lunettes ont 
été également offertes. Il faut savoir que l'échographie, l’examen 
ECGl (Électrocardiogramme) sont désormais totalement 
gratuits. Cela en plus des médicaments et des ambulances qui 
le sont déjà depuis 3 ans.

960mg : suite à la situation de rupture des 
antirétroviraux (ARV) observée, le ministre 
de la Santé et des Affaires sociales, Guy 

Patrick Obiang Ndong, a indiqué, le mardi 05 avril 2022, aux 
responsables des Associations des personnes vivant avec le VIH 
(PVVIH), au directeur général de la Prévention du sida (DGPS)  
et  au directeur du Programme de lutte contre les infections 
sexuellement transmissibles et le VIH-SIDA (PLIST) que le 
protocole thérapeutique pouvait être poursuivi avec le Bactrim 
960mg. Pour pallier à l’absence des molécules manquantes 
afin de lutter contre la baisse de CD4. Les stocks d’ARV seront 
approvisionnés dans les tout prochains jours, a-t-il ajouté.

50% : selon la Fondation Sylvia Bongo 
Ondimba pour la famille, les grossesses 
précoces concernent près de 50% des filles 

gabonaises entre 15 et 19 ans. Au niveau national, l’accès à l’école 
est paritaire, la scolarisation des filles étant même légèrement 
supérieure à celle des garçons. Malheureusement, le taux de 
scolarisation des filles décroît au fil des cycles, notamment à 
cause des grossesses précoces.

800 kilomètres : la célébration de la Journée 
mondiale de la santé a rappelé que la santé 
humaine est étroitement liée au bon état des 

écosystèmes fauniques et floristiques. Sur le thème "Notre 
planète, notre santé. Agissons pour un air, une eau et des 
aliments plus sains" , la JMS a permis de s'intéresser à l'insalubrité 
au niveau des mers et des océans. Comme au fait que le Gabon 
se doit de nettoyer très régulièrement son littoral long de 800 
kilomètres afin d'éviter la contamination des maladies chez les 
baigneurs et les randonneurs en particulier. Mais tourner les 
regards vers l'océan était aussi une manière, pour le ministère 
de la Santé ou encore l'OMS, d'inviter les populations à lutter 
contre l'insalubrité au niveau des plages, quartiers, bassins 
versants, canalisations, etc.

Les chiffres du mois
Par Serge A. MOUSSADJI
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Rassemblées par SNN

LES MALADIES EXPLOSENT À CAUSE 
DE L’ENVIRONNEMENT

Un environnement malsain peut être 
source de maladies. Selon l’Organisation 
mondiale de la santé (OMS), on assiste de 
plus en plus à une explosion de maladie 
liées à l’environnement. Les maladies diar-
rhéiques, par exemple, constitueraient la 
troisième cause de morbidité et de mor-
talité chez les enfants de moins de cinq 
ans en Afrique. L’OMS estime également 
que plus de 13 millions de décès, qui sur-
viennent chaque année dans le monde, 
sont dus à des causes environnementales 
évitables telles que la crise climatique.

LE CHUL PENSE AU LOGICIEL BLOOM

Les acteurs du secteur de la santé, dont les 
responsables du Chul, se sont récemment 
penchés sur les différentes fonctionnali-
tés du système d’exploitation du logiciel 
Bloom. Ce logiciel permettra, s’il est implé-
menté au Chul, d’optimiser la gestion des 
stocks et de l’information du médicament 
disponibilisé par la pharmacie hospitalière 
auprès des services cliniques et médi-
co-techniques, au bénéfice des malades. 
Le logiciel Bloom est déjà expérimenté 
dans certaines structures sanitaires Gabon.

CNSS : LE CDM D’OYEM RÉOUVRE SES 
PORTES APRÈS 3 ANS DE FERMETURE

Le Centre de dispensation du médicament 
(CDM) d’Oyem, dans la province du Wo-
leu-Ntem, est à nouveau opérationnel. Cette 
réouverture du CDM d’Oyem intervient 
après la reprise des activités des CDM 
de Libreville, de Ndjolé et de Franceville. 
A l’instar des étapes précitées, la réou-
verture du CDM d’Oyem s’inscrit dans le 
cadre de la redynamisation des structures 
sanitaires du FASS, conformément à la 
vision managériale de la CNSS, dénom-
mée TRRIP (Transparence-Résilience-Res-
ponsabilité-Innovation-Performance).
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